
Témoignage de Maxime Moindrot, Service civique à Cluj Napoca du 17 octobre 2016 – juillet 2017 

 

Présentation  

Je m’appelle Maxime, j’ai 20 ans et je viens de Dijon. Je suis issu d’une formation BAC technologique 

puis j’ai été diplômé d’un BTS dans le secteur bancaire mais je me suis rendu compte que ce n’était 

pas ma vocation. J’avais toujours eu envie de partir à l’étranger, mais je n’en avais pas les moyens.  

Comment êtes-vous devenu service Civique en Roumanie ? 

Après des recherches m’ayant permis de rencontrer la fédération Leo Lagrange (qui travaille en 

partenariat avec la ville de Dijon) je suis parti en Service Volontaire Européen (SVE) à Chypre pendant 

1 mois pour une mission qui portait beaucoup sur du travail manuel et sur la promotion du 

volontariat. Là-bas, j’ai eu beaucoup d’échanges avec des jeunes de toutes nationalités confondues 

et cela m’a donné vraiment envie de repartir dans un autre pays. J’ai re -contacté la Fondation Léo 

Lagrange pour partir cette fois-ci en tant que Service Civique (SC). Ils m’ont parlé d’une mission en 

Roumanie. Je ne connaissais pas du tout le pays et quelques personnes autour de moi avaient des 

préjugés, mais par curiosité et envie de voyager j’ai envoyé ma candidature et j’ai été pris. J’ai reçu 

une semaine de formation avant de partir puis je suis arrivé dans la ville de Cluj Napoca. Cela a été 

très rapide et mes démarches de départ ont été simples du fait de la coopération entre les villes de 

Cluj Napoca et Dijon. 

 

Quelles ont été vos missions sur place ? 

En Roumanie je vivais en résidence étudiante dans un appartement très confortable. J’étais suivi 

dans mes missions par ma tutrice qui faisait partie de la municipalité de Cluj Napoca. Initialement ma 

mission devait porter sur la thématique de l’environnement mais finalement seul le projet 

d’aménagement d’un espace vert autour d’un monument réalisé en l’honneur de la coopération 

décentralisée franco-roumaine portait vraiment sur le sujet. J’ai été impliqué dans énormément de 

projets variés : la promotion de la francophonie en intervenant dans les collèges et lycées et via la 

création d’ateliers divers ;  la mise en place d’ateliers de conversation en français à la faculté de 

lettre sur des débats portant sur la citoyenneté, la discrimination, la culture ; la participation aux 

Rencontres Européennes de Transylvanie… au fur et à mesure de mes projets j’avais de plus en plus 

de responsabilités. Par exemple, j’ai été coordinateur du jury francophone pour le  « Transylvania 

International film Festival » et j’ai également pu aider à monter l’exposition de Marc Brunier, l'un des 

chefs de file de la gravure alternative mondial, dans l’institut Français de Cluj Napoca. C’était très 

intéressant et je rencontrais beaucoup de personnes différentes. 

 

 

 

 



En quoi pensez-vous que votre expérience a été bénéfique pour la ville de Cluj Napoca ? 

J’ai été le premier service civique, avec Vincent, qui témoigne du partenariat entre la ville de Dijon et 

celle de Cluj Napoca. Notre expérience s’est très bien passée et donc je pense que d’autres services 

civiques vont venir par la suite.  

Qu’est-ce que le service civique vous a apporté pour vos projets futurs ? 

Aujourd’hui, je suis resté à Cluj Napoca. Après cette expérience très riche de service civique, je 

voulais continuer un peu ma vie ici et y reprendre des études. Je me suis donc inscrit à la Faculté de 

business pour y passer une licence. Je voulais également rester à Cluj car grâce au service civique j’ai 

pu me créer un univers personnel et professionnel très fort qui me permet d’avancer dans mes 

projets. De plus, je suis heureux de pouvoir garder une continuité avec mes projets de service civique 

et rester de temps en temps bénévole pour les structures pour lesquels j’étais volontaire. Par 

ailleurs, je parle souvent de mon expérience auprès de mes amis, et certains sont déjà très motivés 

pour faire un volontariat en Roumanie!  

 

 

Maxime (à Gauche) et Vincent (à droite), services civiques à Cluj  

  



Témoignage de Vincent Gauthey, Service civique à Cluj Napoca du 17 octobre 2016 – juillet 2017 

 

Présentation :  

Je m’appelle Vincent, je viens de la ville de Dijon, j’ai bientôt 23 ans et j’avais 21 ans quand je suis 

parti en Roumanie pour une mission de service civique en octobre 2016. Avant cela j’ai été diplômé 

d’un Bac professionnel en service à la personne puis d’une 1ère année de BTS en économie sociale et 

familiale. Enfin j’ai travaillé en France presque 1 an comme aide à domicile. 

Comment êtes-vous devenu service Civique en Roumanie ?  

Après mes études, j’ai eu l’idée de faire un service civique. Cluj Napoca et la Ville de Dijon ont une 

coopération depuis 1965 et la ville de Dijon est en partenariat avec l’association Leo Lagrange qui 

envoie des services civiques, notamment à l’étranger. J’étais déjà allé en Roumanie en 2013 pour un 

échange lycéen et je voulais y retourner. Ainsi, j’ai vu une annonce pour un service civique en 

Roumanie  sur le site de la ville de Dijon et l’association m’a aidé à partir. J’ai fait une préparation au 

départ (en France) puis je suis arrivé en Roumanie. 

Sur place j’ai travaillé en lien avec la mairie de Cluj Napoca et ses partenaires (l’UMFCV, l’Institut 

Français de Cluj, le jardin public de la ville…etc) 

Quelles ont été vos missions sur place ? 

Ma mission principale portait sur la biodiversité et l’environnement. Nous avons eu l’idée, avec mon 

collègue Maxime, Service civique lui aussi, la mairie et mon tuteur, de faire construire un monument 

en l’honneur de la coopération décentralisée entre la ville de Dijon et celle de Cluj. Une plaque 

entourée d’un jardin à la française ont été créés dans ce cadre. 

Lors de ma mission de service civique, j’ai également participé à certains grands évènements en lien 

avec l’institut français, comme la rencontre des journées européennes, le Transylvania International 

film Festival, la journée des métiers ou encore le 14 juillet (fêté le 12 à Cluj). 

Ou est-ce que vous viviez ? 

Nous étions deux Services civiques et nous avions chacun un petit appartement situé dans une 

résidence étudiante. C’est la mairie de Cluj Napoca et celle de Dijon qui finançaient le logement. Moi 

j’avais une indemnisation de 500 euros de la part de l’Etat français pour ma mission de service 

civique. 

Quel a été votre ressentis en arrivant en Roumanie ? 

Au départ comme tout jeune, j’avais une appréhension par rapport au fait de devoir me débrouiller 

seul dans la vie de tous les jours, c’était ma première expérience d’indépendance. Heureusement en 

Roumanie, les gens ont été très accueillants avec moi, je suis allé par exemple à un festival au nord 

du pays et on m’a offert  pleins de produits locaux !   



J’aurais aimé qu’il y ait un peu plus de suivi et d’accompagnement pour mes projets futurs et qu’il y 

ait un peu plus de communication sur le service civique, même si c’est connu en Roumanie. Mais 

sinon l’organisation de toutes mes activités et de mon séjour était très bien !  

En quoi pensez-vous que votre expérience a été bénéfique pour la ville de Cluj Napoca ? 

Je pense que mon expérience à bien servi car une jeune roumaine est ensuite partie en Service 

civique à Dijon et les deux villes partenaires souhaitent renforcer les échanges de jeunes. Durant 

mon séjour, nous avions participé à des ateliers de conversation franco-roumains, et nous avions fait 

la promotion de la ville de Dijon auprès des jeunes, pour leur donner envie de venir visiter la France. 

 

Qu’est-ce que le service civique vous a apporté pour vos projets futurs ?  

Tout d’abord, le service civique m’a apporté beaucoup en maturité, car on sent que l’on peut 

s’engager un peu partout et que l’on peut se sentir chez nous ailleurs qu’en  France. J’espère rester 

quelques temps en Roumanie pour d’autres projets : reprendre mes études, créer une 

entreprise…J’aimerais surtout aller à Oradea afin d’y créer un club francophone. 

Actuellement  et en attendant, je travaille pour une compagnie américaine sur des supports 

techniques pour des téléphones à Cluj.  

 

 

 

 


